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Stargate CPA, épisode 111. « Marvelous CPA. »

167 heures, 17 minutes et 59 secondes après avoir laissé Haldwin s’éclater dans une galaxie pleine de zombies, le Jumper de CPA refait son apparition à dix mètres au-dessus de la surface de Valanquia. Non loin de là se trouve une ville, la Porte est en face d’eux, il n’y a aucune trace de nazis, de morts-vivants, de loups-garous ou de Harry Potter, c’est déjà encourageant. Raya, Berger et Duchêne regardent attentivement l’écran holographique, attendant le résultat de l’algorithme de recherche.

« On capte des stations jaffas, c’est déjà ça. Aucun canal officiel Goa’Uld, il semblerait qu’ils aient été défaits. » se réjouit Berger.

« De plus la Terre émet aussi, sur une fréquence probablement SGC. » ajoute Duchêne.

« L’équipe de football ON (Olympique de Nox) a vaincu le PSG (Pénaltys Sans Goa’ulds) par 87 à 0 hier. » commente Raya. 

« Bref, même si nous ne sommes pas chez nous, nous sommes dans un univers proche. » continue Duchêne en se frottant les mains.
Berger se recule sur son siège, pensif. « Mais nous ne captons absolument rien venant du CPE, pas même un signal balise. A mon avis nous ne sommes pas encore arrivés. »

« Tiens, je lis ici que SG1 est en mission sur P2X951. On leur rend visite ? » demande Duchêne qui, malgré ses nombreuses dénégations, a quand même un petit béguin pour Samantha Carter.

« Nous avons 42 minutes à tuer de toute façon. » déclare Raya en composant l’adresse de P2X951 sur le DHD du Jumper, faisant râler Berger. 
« C’est moi le chef de CPA, et je- »

« Tu aurais de toute façon dit de composer l’adresse – et je suis civile à la base. »

« Oui, mais bon, j’aime tellement dire quoi faire… » se rembruni Berger qui boude en faisant entrer le Jumper dans le vortex qui vient de se stabiliser.

Une fois sur P2X951 il est facile pour CPA de trouver SG1 : il suffit de suivre le bruit des explosions. En effet, bien que la plupart des Goa’Ulds aient été matés dans les mois précédents (Anubis, les Réplicateurs, les guerres intestines, franchement à part Baal il ne reste rien de vraiment menaçant dans la galaxie) il en reste quand même quelques-uns qui s’accrochent désespérément à leurs trônes. Vous pensez, après des milliers d’années de règne sans aucune menace sérieuse les voilà en passe de se retrouver sortis de la tête de leurs hôtes pour baigner dans un bocal de formol sur une étagère Tok’Ra…

Un peu comme si on annonçait aux fonctionnaires que la sécurité de l’emploi n’était plus et qu’il fallait dorénavant obtenir des résultats pour garder son salaire. Tout bonnement révoltant.

Bref Berger dirige immédiatement le Jumper vers l’endroit où un son et lumière est en train de se produire : SG1 contre une armée de jaffas fidèles à un obscur Goa’Uld de seconde zone (ou de seconde division s’il fait partie du Pénaltys Sans Goa’ulds). 

« Nous sommes déjà occultés » annonce Berger en survolant la zone de combat, « donc nous ne nous prendrons pas de tirs directs. Par contre nous ne pouvons pas aider SG1, je suis à court de drones. »

« Si, nous pouvons les aider. » le contredit Duchêne. « Préviens-les sur la fréquence de leurs talkies que des jaffas tentent de les prendre à revers par le sud. »

Berger s’exécute, ce qui permet à SG1 d’éliminer la menace avec ce qui ressemble à un lance-flamme et donc de survivre. Juste après, le gros des troupes jaffas est pris dans une explosion qui réduit la menace à néant.

« Comment ont-ils fait ? » se demande Raya pendant que Berger pose le Jumper à proximité de la position de SG1.

« Peut-être des mines… En tout cas je n’ai pas vu de projectile. »

Une fois le Jumper posé et désocculté, la porte de soute s’ouvre et laisse sortir le trio de CPA. Devant eux se trouvent Daniel et Jack, ainsi qu’un truc bizarre vaguement orange.

« Alors comme ça vous êtes l’équipe CPA ? » s’étonne Jack. « Bizarre, je n’en avais jamais entendu parler. »

« Nous sommes une équipe venant du futur d’une autre réalité, appartenant à l’exploration galactique française. » annonce Berger, s’attendant à devoir fournir de longues explications.
« Ah, ok, ça explique tout. » répond Daniel. « Bienvenue ici et merci de l’info. »

« Même si nous aurions pu nous débrouiller tout seul. » ajoute le machin orange avec la voix de Teal’c.

« Teal’c ?!? » s’étonne Duchêne ? « Mais que vous est-il arrivé ? »

« La même chose qu’à nous. » lui répond la voix de Samantha, venant de rien du tout juste à sa droite.

« Gyark ! » s’exclament les français.

Samantha apparaît alors (là d’où venait la voix) en leur donnant quelques explications.

Il y a quelques années, SG1 avait décidé de donner une bonne correction à Nirrti, une Goa’Uld qui ne cessait de manipuler génétiquement des humains afin d’obtenir de meilleurs hôtes pour les Goa’Ulds. Elle avait notamment transformé le peuple de Cassandra (fille adoptive du Docteur Fraisier ramenée par SG1) avant de les anéantir, fait évoluer les habitants d’une planète jusqu’à ce qu’ils deviennent des mutants télépathes télékinésiques, rendu Jonas Quinn (le remplaçant de Daniel dans SG1 pendant sa mort provisoire) prescient, et posé les bases du clonage amélioré d’Anubis. Bref Nirrti avait pour habitude de tripatouiller les gènes des gens pour voir l’effet que cela faisait.

Jack, Samantha, Daniel et Teal’c avaient donc réussi à acculer Nirrti dans un de ses laboratoires souterrains et étaient sur le point de mettre fin à ses actions lorsque Apophis était intervenu de façon musclée avec ses jaffas, faisant exploser ledit laboratoire avec SG1 et Nirrti.

Nirrti était morte sur le coup, et SG1 (ainsi que Apophis, trop près de l’explosion) s’était pris une bonne dose de radiations mutagènes dans les dents. Cela avait donné d’étranges résultats…

« Par exemple, je peux faire cela. » déclare Jack O’Neill, allongeant ses jambes de quatre mètres, tendant son cou comme une girafe et tortillant ses bras comme des tire-bouchons.

« On l’appelle le Colonel Fantastique, maintenant. » commente Daniel.
« Mais j’ai TOUJOURS été fantastique, Daniel ! » se défend Jack en reprenant dimensions humaines.
« Quand à moi on m’appelle la Torche. » continue Daniel, en prenant feu et en s’élançant dans les airs. « Flame on !! »

« Donc vous vous êtes invisible, non ? » demande Duchêne à Samantha.

« Oui. » répond cette dernière en devenant effectivement invisible.  « On m’appelle le Major Invisible. »

« Et c’est donc vous qui êtes allé placer – sans être vue – une charge explosive au milieu des troupes ennemies. » continue Raya.

« Oui. Et c’est Daniel qui a fait frire les jaffas tentant de nous contourner. »

« Et moi… » interrompt Teal’c à qui personne ne prête attention « Je suis la Chose Jaffa. »

« Il est devenu rocailleux. » dit Jack.

« Très fort, très résistant, quasiment instoppable. » ajoute Daniel en atterrissant à côté des autres et en s’éteignant. « Bref il n’a pas changé. »

Teal’c lève alors un sourcil, dans un bruit qui fait penser à une meule écrasant du gravier.

« Excepté son apparence physique, bien sûr. » se hâte de corriger Daniel.

« Et maintenant toute la galaxie nous connait sous le nom des SGFantastic4-1 ! » achève le colonel.

Les membres de CPA, très étonnés, ne disent plus un mot.

« Et Apophis, au fait ? » fini par lancer Berger, « Il n’avait pas été pris dans l’explosion lui aussi ? »

« Si. Il a muté avec des plaques de ferraille qui traînaient là et il est devenu métallique. Il peut même manipuler des champs électromagnétiques. » lui répond Daniel.

« Il fait ‘bzzzt’ avec ses mains. » précise Jack à Duchêne, qu’il semble considérer comme le maillon faible de CPA.

« Et nous sommes donc à sa poursuite, en ce moment même. » achève Sam.
Par la suite, CPA et SG1 continuent à discuter des dernières nouvelles galactiques : le voyage transdimensionnel inventé par un double du Major Invisible, les conquêtes galactiques du Doctor Von Apophdoom, ‘ne surtout pas allez chez les Oriis’, pourquoi les Asgards font de mauvaises babysitters, etc, etc. Viennent aussi sur le tapis les difficultés pour CPA à rentrer chez eux.

« J’essayerais bien de vous aider, mais il reste moins de dix minutes avant votre départ, c’est trop peu. » se désole Carter. « Mais si vous me laissez une copie des travaux que vous avez déjà effectué pendant votre voyage, je peux tenter de trouver une solution au cas où vos pérégrinations vous ramèneraient ici. »

« Ca tombe bien, j’ai justement gravé un DVD contenant tous les résultats de nos tentatives de bidouiller le module dimensionnel. » se réjouit Raya en exhibant un DVD gravé.

« Et en attendant j’ai peut-être aussi une idée pour vous y retrouver après. Si vous pouviez me ramener près de la Porte, pour que j’aille chercher quelque chose au SGC… » demande Carter.
« On peut même faire mieux. » répond Berger. Montons tous, je vous ramène sur Terre ! »

CPA et SG1 montent donc dans le Jumper (Teal’c reste coincé dans la porte de la soute, mastoc comme il est devenu) qui décolle bientôt en direction de la Porte. Duchêne compose l’adresse de la Terre, Jack envoie le code, et ils reçoivent l’autorisation de passer une fois l’iris ouvert.

Le Jumper se retrouve donc, à la surprise du sergent Harriman fidèle à son poste derrière la grande vitre, dans la salle d’embarquement du SGC.

Pendant que Carter se précipite dans son laboratoire chercher on ne sait quoi avec Raya qui la suit, Duchêne remarque un MALP qui traîne dans un coin (un MALP est le bidule sur roue qui traverse la Porte en premier, quand on ne sait pas ce qu’il y a de l’autre côté. Un coin, c’est la jonction de deux murs. C’est pas faux, hein ?).

« Dites, je pourrais vous emprunter un peu de matériel ? » demande-t-il alors à Harriman qui est descendu pour voir de plus près le Jumper.

« Emprunter ? » demande Mister ‘Chevron Sept Enclenché’, suspicieux.

« Un emprunt à très long terme, quoi… » répond Duchêne, gêné.

« Euh… Je suppose que oui… Suivez-moi dans la réserve. »

Berger se retrouve donc seul dans la salle d’embarquement, avec juste deux militaires qui surveillent le couloir.

« … Beau temps pour la saison, non ? » tente-t-il.

« What he say ? » demande alors l’un des soldats, confus, à l’autre.

Plus qu’une minute avant le départ. Berger, nerveux, attend les autres dans l’embrasure de la porte de la soute. Il se dit que le temps va être long, tout seul dans un Jumper vide des semaines entières durant.
Mais à son grand soulagement Raya et Duchêne reviennent, les bras chargés et au pas de course, vers le Jumper. Ils posent leurs charges sur le sol de la soute, se retournent et disent merci et au revoir à l’équipe SG1, qui les suivait de près.

« Vite, va enregistrer tant qu’il est temps ! » lance Carter à Raya, cette dernière ramassant un appareil sur le sol et s’affairant ensuite à le brancher sur le module dimensionnel.

Puis, alors Harriman ouvre le ChaPaï (ce serait dommage que le Jumper se réintègre au 28e sous-sol dans une dimension où le SGC n’existe pas, dans du roc pur et dur) et que Berger télécommande le Jumper pour la traverser, CPA voit un inconnu déguisé en costume rouge et bleu, masqué, descendre du plafond la tête en bas au bout d’un filin.
« Bonne chance pour la suite ! » leur lance l’inconnu en leur faisant au-revoir de la main, toujours la tête en bas.

« Mais… Qui c’est, ça ? » demandent Berger et Duchêne, médusés – Raya est trop occupée pour s’apercevoir de quoi que ce soit.

« Eh bien voyons ! » s’exclament les membres de SG1, « C’est Spider-Hammond bien sûr ! »

Puis la porte du Jumper se ferme, l’appareil traverse la Stargate et se retrouve sur PALC A-015 juste à temps pour le changement de dimension.

Epilogue.

« Alors, c’est quoi cet appareil que tu as branché sur le module temporel ? » demande Berger à Raya.

« Un gadget que SG1 a ramené d’une de leurs nombreuses missions. » répond-elle. « Il est censé enregistrer des coordonnées en huit dimensions selon un algorithme spécifique pour pouvoir y accéder de nouveau après. »

« Ah. Et donc ça sert pour… ? »

« Enregistrer les programmes télé sur vidéos ? » s’insère Duchêne en train de bricoler sur le sol.

« Mais non. Ca permet entre autres de sauvegarder les coordonnées des réalités alternées que nous traversons. Je l’ai branché juste à temps pour qu’il retrouve la trace de ‘l’adresse’ de la réalité des zombies et de Haldwin, avant l’effacement définitif du départ, et donc aussi les coordonnées de la dimension des SGF4-1. »

« Nous pourrons y retourner ? » demande, incrédule, Berger.

« Chez Marvin, l’androïde dépressif ? » ironise Duchêne.

« Tais-toi. Et 42. » lui lance Berger.

« Si j’arrive à le faire reconnaître par le module dimensionnel, oui. Nous pourrons donner des adresses de réalités alternées au Jumper aussi facilement que des adresses de planètes à la Porte. Par contre nous mettrons toujours 167 heures et 18 minutes pour voyager d’une réalité alternée à une autre, donc je pense qu’il vaudrait mieux que nous retrouvions d’abord notre réalité à nous. »

« Et si après nous continuons notre exploration nous ne nous perdrons plus ! Génial ! Et toi, Duchêne, que bricoles-tu ? »

« Eh bien, je… »

Mais pour savoir ce que bricole Berger, immergé dans les circuits électroniques sur le sol comme un gosse est immergé dans les lego, il vous faudra attendre le prochain épisode ! Na !
Post-épilogue.
[Mon Führer ? Nous avons retrouvé les restes du Saint Helmut. Apparemment il n’a pas réussi à traverser jusqu’à une autre réalité. Les débris doivent être éparpillés dans plusieurs univers…]

[Dommage. J’avais de grands espoirs pour ce projet. Mettez-moi en liaison avec le capitaine du Sainte Hildegarde de Bingen, je leur donne à partir de maintenant la mission de réussir là où les scientifiques du Saint Helmut n’ont pas réussi.]

[Bien mon Führer.]

[Comment avance la conquête de Pégase ?]

[Les derniers fuyards Wraiths ont été rattrapés et exterminés.]

[Bien. Et le projet Stahlmann ?]

[Il est en bonne voie. Les données acquises lors du scan discret du voyageur métallique sont très précieuses, et nous sommes sur le point de les reproduire.]

[Bien. Et la destruction du Helmut 2 (NDLA : le Helmut 2 était le vaisseau plus petit, sorti du Saint Helmut pour pourchasser le Jumper de CPA, qui a été détruit à grands coups de drones Anciens) par le vaisseau cylindrique a-t-elle été élucidée ?]

[Toujours pas, mon Führer.]

[Vous avez failli être utile. Une fois de plus.]

[Je suis désolé, Führer.]

Spider-Hammond, Spider-Hammond.

Il peut marcher au plafond.

Est-ce qu’il peut, faire une toile ?

Bien sûr que oui c’est un général.

Prend garde !

Spider-Hammond est là !

(Pom, poh po-pom, poh…)

